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Né en en 1925 à Jérusalem, Walid Khalidi est devenu l’un des spécia-
listes les plus éminents de l’histoire de la Palestine. Fondateur de l’Institut 
des Etudes Palestiniennes, il s’est attaché très tôt à comprendre la « catas-
trophe » (la nakba) qu’a été pour la société palestinienne la guerre de 1948. 
Son étude systématique des villages détruits en 1948 témoigne de cet achar-
nement à dire, dans le détail, les souffrances si intimement mêlées aux lieux 
disparus qu’il s’est fait un devoir d’identifier. Nakba 1947-1948 est un recueil 
de six articles, parus en anglais entre 1959 et 1993. On y découvre un cher-
cheur engagé, au ton volontiers polémique, faisant feu de tout bois pour 
identifier les responsables de la destruction de son pays d’origine.  

Confirmées souvent par les nouveaux historiens israéliens qui écrivirent 
bien après lui, ses affirmations frappent par leur précocité tout autant que 
par leur caractère répété, comme s’il fallait encore et toujours rappeler l’ori-
gine et revenir au projet sioniste qui, avant la guerre, avant le plan de par-
tage de l’ONU de 1947, reste, pour son auteur, la source de tous les maux. 


